
—55—

ma défense à l’heure de ma mort. 
Quand mes ennemis se* réuniront 
pour me tendre leurs derniers pièges, 
me tirer leurs dernières flèches, 
faire leurs derniers efforts, par vous, 
Vierge, que je sois défendu ! Après, 
encore, quand mes yeux se seront 
fermés, quand mes oreilles n’enten­
dront plus, que mon cœur aura 
cessé de battre et que mon âme 
aura quitté sa prison, rompant ses 
chaînes, • alors, par vous Vierge, 
que je sois défendu au tribunal de 
mon juste Juge, en ce jour terrible 
de l’irrévocable jugement.


